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� SAVOIR 

REPR�SENTATIONS
Mardi, mercredi, vendredi, samedi
� 20h30 
Dimanche � 17h30
Mardi 1/11 � 17h30
Rel�che Lundi et jeudi
Rel�che dimanche 25/12
Dur�e 2h 
Spectacle tout public � partir de 7 ans

TARIFS
Plein tarif 42�
Tarif groupe (� partir de 20) 36�
Tarif moins de 26 ans, �tudiants, 
demandeurs d�emploi 21�
Tarif exceptionnel et unique :
24 et 31d�cembre 50� 

LOCATION
Par t�l�phone : 01 48 39 54 17, du lundi 
au vendredi de 14h � 18h
Sur Internet : www.bartabas.fr
Billetterie www.fnac.com
Magasins Fnac et points de vente habituels

VENIR � ZINGARO
176 avenue Jean Jaur�s
93300 - Aubervilliers
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m�tres de Paris

PARKING 
Parking gratuit et surveill� � c�t� du 
th��tre

RESTAURANT
Ouvert en soir�e � partir de 19h et le 
dimanche � partir de 16h
R�servation d�ner apr�s-spectacle : sur 
place ou par t�l�phone au 07 87 80 95 54
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Dominique RACLE
T�l. 00 33 6 68 60 04 26 
dominiqueracle@agencedrc.com

ESPACE PRESSE 
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ON ACH�VE BIEN LES ANGES, (�l�gies)

Dans un espace unique � on songe au 
fond d�un volcan - Bartabas revient sur 
sc�ne et nous livre une fascinante 
r�verie �questre et po�tique. Pour cette 
nouvelle cr�ation, il redescend dans 
l�ar�ne tel un archange d�chu depuis son 
purgatoire. 

Car ici le ciel des anges s�annonce de 
terre ferme et les envol�es se veulent 
cavali�res. M�me le paradis des chevaux 
n�est plus de tout repos. 

� quel messager se vouer, quand le cercle 
des enfers ne cesse de s�inverser et les 
s�raphins aux ailes amoch�es de 
reconqu�rir leur royaume ? 
� quelle �toile se fier quand on marche sur 
un fil au-dessus des volcans ?
� quelle assomption croire quand le 
ch�timent advient au son des grandes 
orgues ? 

Avec ce nouveau spectacle, le treizi�me 
en trente ans, Zingaro poursuit sa qu�te 
indomptable, �questre et po�tique, dans 
l�inconnu.

Le rire souvent va aussi l�amble en cette 
fosse aux chim�res chaque fois r�invent�e, 
o� des clowns blancs aux allures de 
bouchers s�agitent sur des airs populaires. 

Bartabas est un pionnier qui conjugue � 
l�envi art �questre, musiques, danse et 
com�die. Son souci d�inventer, de d�fricher, de 
mettre en sc�ne une nouvelle forme de 
spectacle vivant est rest� intact, vivace, 
tenace. Les chevaux l�ont fa�onn�. Ils lui ont 
appris, surtout � respecter son instinct.
Ses cr�ations pour le Th��tre �questre 
Zingaro triomphent depuis plus trente ans 
sur les sc�nes du monde entier. 
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PANIQUE AU PARADIS
Entretien avec Bartabas par Sophie Nauleau

�Emmanuel Michel

Ce nouveau spectacle, le treizi�me du Th��tre 
�questre Zingaro, qui f�te ses trente ans, a un 
titre �trange : � On ach�ve bien les anges �. 
Bien plus long que les sept lettres f�tiches 
habituelles ?
Oui, mais j�ai quand m�me mis un sous-titre, 
�l�gies, qui n�est pas au pluriel pour rien. L�, 
plus j�avance, plus je trouve que ce titre, � la fois 
franc et intrigant, correspond bien au spectacle, 
ce qui n��tait pas �vident car il a �t� choisi alors 
que les r�p�titions �taient � peine commenc�es.

Depuis � Loungta � vous ne faisiez plus partie 
des spectacles Zingaro, ou alors juste le temps 
d�une apparition comique, comme dans 
� Battuta � � dos d��ne d�guis� en z�bre. Il y 
a eu � Darshan � puis � Calacas � sans vous, si 
ce n�est parfois au moment des saluts. C�est 
long trois cr�ations sans en �tre, pour le chef 
de troupe que vous �tes. Cette absence �tait 
n�cessaire ?
Oui. Au d�part il y avait aussi une raison 
technique : avec la naissance de l�Acad�mie 
�questre de Versailles, j�ai compris que cela allait 
me prendre beaucoup de temps. Or on ne peut 
pas se lancer dans une telle aventure en �tant en 
spectacle tous les soirs. Les chevaux � travailler 
chaque matin, les pr�paratifs trois heures avant 
le coup d�envoi prennent beaucoup de temps et 
d��nergie. L�investissement est total et laisse peu 
de r�pit. C�est pourquoi j�avais d�cid� de ne plus 
�tre physiquement en piste afin de pouvoir me 
consacrer � l�Acad�mie. Le manque n�a pas tard� 

� se faire sentir et des rencontres sur sc�ne sont 
n�es, avec Ko Murobushi pour Le Centaure et 
l�Animal puis Andr�s Marin pour Golgota. 
Revenir maintenant au c�ur de Zingaro, enrichi 
de ces exp�riences-l�, apporte, je pense, une 
dimension nouvelle.

Et ici les musiciens sont des clowns�
C�est un petit hommage � Fellini, �videmment. 
Pour la premi�re fois chez Zingaro, ce sont des 
interm�des : les musiciens n�accompagnent pas 
les tableaux, � part justement les deux moments 
avec Le Caravage. C�est un orchestre autonome 
qui appara�t le temps de quelques reprises 
musicales. Comme une d�ambulation que je 
voulais un peu d�su�te. Comme les clowns, ils 
font rire et un peu peur, d�autant plus que ce 
sont des clowns bouchers.

Il y a m�me � leur trousse un � boucher 
confiseur �. Cela fait rire, mais cela parle au 
fond des rituels d�abattage ?
Oui, la question du sacrifice des animaux est 
pour moi une pr�occupation majeure. Il y a 
beaucoup de d�viance dans l�humanit�, mais la 
principale � mes yeux en ce d�but de XXI�me 

si�cle est cette monstruosit� qui consiste � 
planifier la production d�animaux, d��tres 
vivants, jusqu�� en faire de la nourriture sur 
pattes. On a d�pass� un stade qui n�est plus du 
tout en accord avec la nature. Je n�ai pas le go�t 
de la chasse, mais que l�on tue de temps � autre 
un cerf ou un sanglier ne me choque pas. C�est la 
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vie. En revanche faire na�tre de la viande vivante, 
qui n�a plus rien � voir avec un animal auquel on 
laisserait le temps de vivre, c�est intol�rable. 
D�ailleurs on qualifie d�sormais les veaux en 
nombre de jours, depuis l�ins�mination jusqu�� 
l�abattage. Je trouve cela insupportable, et en 
regard, parler de la corrida comme d�une 
maltraitance est on ne peut plus ridicule. Je ne 
suis pas v�g�tarien mais je me demande si je ne 
vais pas le devenir, parce que cela me pose un 
probl�me �thique, voire philosophique. Alors j�ai 
essay� � ma mani�re, sarcastique et d�risoire 
bien s�r, d�en parler. Il y aura peut-�tre des 
enfants pour dire : � maman, pourquoi les 
clowns sont-ils d�guis�s en bouchers ? � C�est 
ma fa�on, par la petite voie, comme la bande 
dessin�e ou la caricature, d��voquer un vrai 
probl�me. C�est sans doute l�une des sp�cificit�s 
de ce spectacle et ce n�est pas pour rien. Les 
�v�nements de Charlie Hebdo m�ont boulevers� 
pour de nombreuses raisons. Ce n�est pas un 
attentat, mais un meurtre cibl� contre des 
artistes qui s�exprimaient. Cela m�agresse 
d�autant plus que ce qu�ils disaient, c�est toute 
ma jeunesse, toute ma culture. Tout gamin, je 
lisais Tintin, Spirou, Pilote et apr�s Hara-Kiri puis 
Charlie Hebdo� tout cela c�est mon humour, j�ai 
�t� �lev� l�-dedans. Aujourd�hui le professeur 
Choron ne pourrait plus exister, il se ferait 
assassiner de tous bords, et pas seulement par 
des fanatiques religieux. J�ai �prouv� le besoin 
de sugg�rer tout cela. Ce titre On ach�ve bien les 
anges le dit �galement, � sa mani�re. 

Ce sous-titre � �l�gies �, qui pouvait sembler 
au premier abord po�tique, traduit bien cette 
omnipr�sence de la mort dans votre esprit�
Je ne veux pas trop expliciter mes hommages 
aux disparus. Chacun per�oit ce qui lui parle, 
mais oui ce n�est pas qu�un mot. Je croix que On 
ach�ve bien les anges, en ce sens est l�un des 
spectacles les plus forts de Zingaro et qu�il 
renoue avec la tradition des d�buts, que l�on 
avait un peu perdue dans l��nergie d�brid�e et
plus �vidente de Battuta ou Calacas. Ici c�est un 
peu comme dans Chim�re : les portes d�entr�es 
sont d�multipli�es. C�est ce que j�appelle le vrai 
th��tre populaire, celui qui ne niv�le pas vers le 
bas pour recueillir l�adh�sion du plus grand 
nombre, mais au contraire dit ce qu�il a � dire en 
prenant soin d�ouvrir suffisamment de portes 

pour que chacun en fonction de son �ge, son 
v�cu ou sa culture puisse y rentrer et d�couvrir 
en douceur de nouveaux univers. Comme disait 
Vilar � Il faut avoir le courage de faire d�couvrir 
au public ce qu�il ne sait pas et qu�il d�sire �. 

Toute la part sombre, funeste et triste parfois 
de � On ach�ve bien les anges �, est chaque 
fois contrebalanc�e par la fanfare des clowns 
musiciens. Mais aussi par ces instants vol�s � 
l�enfance, comme cette charrette d�anges qui 
soul�ve de terre un tout petit poney !
En v�rit�, cette sc�ne je l�ai d�couverte sur 
internet : des gamins au Maroc s�amusaient dans 
la rue avec un cheval attel�, et comme il y avait 
trop de poids sur la carriole, le cheval s�est lev�. 
J�ai trouv� �a dr�le. L� encore, c�est tr�s bande 
dessin�e. Il y a un c�t� Cabu l�-dedans : les anges 
qui font les cons ! D�ailleurs, apr�s avoir cr�� ce 
spectacle, je me suis rendu compte que le 
premier dessin de Cabu sur Zingaro, qui date d�il 
y a au moins vingt-cinq ans, trac� en direct � la 
t�l�vision dans Nulle part ailleurs, me 
repr�sentait avec deux potes de la troupe, en 
blouson noir, apr�s avoir braqu� une boucherie-
chevaline, nous �chappant avec des chevaux 
sauv�s sur le dos !

� Claude-Henri Buffard qui vous demandait si 
avec ce spectacle, il y avait  quelque chose de 
chang� au royaume de Zingaro vous avez 
r�pondu : 
Il ne faut pas me demander ni pourquoi ni 
comment. C�est le r�sultat sans doute du travail 
du temps et du n�tre, ce n�est pas une d�cision, 
c�est une lente �volution qui prend effet avec ce 
spectacle-l�. Ce qui n�a pas chang� en revanche 
c�est le mode de vie de Zingaro, ce sont les 
valeurs, le respect du travail et des gens, leur foi 
dans ce qu�ils font. Comment notre petite 
entreprise de 40 personnes et 45 chevaux peut-
elle fonctionner ? La r�ponse est simple : il n�y a 
pas d�actionnaires pour r�clamer des 
dividendes, il n�y a ici que des gens qui 
s�investissent g�n�reusement dans leur travail. 
Et s�ils le font, c�est qu�ils savent pourquoi ils 
travaillent. En soi, c�est un acte politique.

(Aubervilliers, mai 2015)
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DANS LA PRESSE

�Cabu

Des anges et des bouchers. Des ailes et des 
chapelets de saucisses. De l�azur et du sang. 
Bartabas touille un �lixir de sorcier dans sa 
nouvelle pi�ce On ach�ve bien les anges, pour 
dix cavaliers, six musiciens et trente-cinq 
chevaux. Un spectacle stup�fiant avec Bartabas 
lui-m�me en gueule d�atmosph�re, profil taill�, 
joues creus�es, favoris rouge vif. L�ange a du 
diable dans les poils de la barbe. (�) 
La religion ? Toutes, comme le montre l�un des 
tableaux de la production qui met en sc�ne un 
cimeti�re dont les croix du catholicisme, les 
symboles du juda�sme, de l�islam et du 
bouddhisme ornent les tombes� Le num�ro de 
funambule, tr�s cirque, dont on dit pourtant qu�il 
en refuse l��tiquette ? Une provocation de ses 
d�buts, mais surtout une vraie revendication de 
l�art �questre comme art majeur.

Rosita Boisseau, le Monde

Mais la force du spectacle tient au m�lange des 
genres. Aux joyeuses sc�nes comiques avec oies 
et dindons, tel ce petit cheval �lev� dans les 
airs... Aux fabuleuses prouesses �questres -
Bartabas faisant tourner sur elle-m�me sa 
monture sans en bouger les pattes arri�res, ou 
ce cavalier couchant son cheval et lui mettant 
litt�ralement, doucement, les quatre fers en 
l'air... Aux sc�nes fantastiques enfin. (�) 
C'est de ce maelstr�m shakespearien, 
furieusement romantique, o� s'affrontent et se 
caressent styles, formes, musiques que na�t 
l'�tonnement d'un spectacle engag� et onirique, 
con�u pour t�moigner, alerter, r�veiller et 
�merveiller � la fois. R�concilier peut-�tre, 
consoler s�rement. 

Fabienne Pascaud, T�l�rama

Les anges, venons-y. Qu'ils soient bibliques, 
h�bra�ques ou coraniques, ils sont ici � la f�te. Au 
d�but du spectacle, huit d'entre eux descendent 
du ciel directement sur leurs chevaux, qu'ils 
enfourchent � cru. Et, � la fin, ils remontent au 
ciel sur un nuage, au son du � Banquet c�leste � 
d'Olivier Messiaen. Entre ces deux moments, 
d'une beaut� visuelle � couper le souffle, on voit 
des acrobates effectuer, au sens propre, des 
sauts de l'ange, un couple de fildef�ristes danser 
au-dessus d'un troupeau d'argentins, des 
cavaliers voltiger sous la neige et dans la 
mousse, des femmes se d�placer en burqa et sur 
des �chasses, Bartabas soudain aveugle mener, 
au milieu des croix, le petit Zurbaran aux 
longues r�nes, et des clowns musiciens de toutes 
tailles tourner autour du crat�re o� glougloutent 
des dindons et se mordillent des chevaux en 
libert�. Des anges gardiens prot�gent ce 
spectacle aussi charnel que spirituel, o� le temps 
est aboli. Et nous, on est aux anges.

J�r�me Garcin, L�Obs

Envo�tantes, les images se succ�dent des anges 
fragiles tombent en grappes des cintres, 
enfourchant � cru de superbes montures, un 
cimeti�re m�lant toutes les religions et 
philosophies du monde �mergeant de la brume, 
squelettes cavaliers tressautant sur leur selle, 
silhouette g�ante de femme en burqua et, sur Ie 
bord de la piste, une joyeuse fanfare et son 
marchand de douceurs et de charcuterie hallal 
ou casher Les chevaux sont d'une beaut� �  
couper le souffle, seuls ou guid�s en figures 
savantes par les cavaliers. 

Armelle H�liot, Le Figaro 
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BARTABAS

�Hugo Marty

�cuyer d�exception et pionnier d�une expression 
in�dite conjuguant art �questre, musiques, danse et 
com�die, Bartabas a invent� et mis en sc�ne une 
nouvelle forme de spectacle vivant : le th��tre 
�questre. 

En 1984, il fonde sa compagnie, Le Th��tre �questre 
Zingaro et s�installe au fort d�Aubervilliers en 1989. 
Ses cr�ations Cabaret �questre, Op�ra �questre, 
Chim�re, �clipse, Triptyk, Loungta, Battuta, Darshan et 
Calacas, sont � chaque fois des �v�nements qui 
marquent leur �poque et triomphent partout de New 
York � Tokyo, d�Istanbul � Hong-Kong, de Moscou � 
Mexico city.

En �tat de recherche perp�tuelle, Bartabas pr�sente 
r�guli�rement des �uvres plus intimistes dont il est 
tout � la fois l�auteur et l�interpr�te, comme 
Entr�aper�u (2004) ou Le Centaure et l�Animal cr�� en 
2010 en compagnie du danseur de But� Ko 
Murobushi. Pour Golgota, sa derni�re cr�ation en 
2013, il a convi� le danseur de flamenco Andr�s 
Marin.

Soucieux d�une transmission artistique, il fonde en 
2003 l�Acad�mie �questre de Versailles. Un corps 
de ballet sans autre exemple au monde, qui se produit 
dans le man�ge de la grande �curie royale et pour 
lequel il signe de nombreux spectacles 
chor�graphiques. Ce laboratoire du geste, rebaptis� � 
l�occasion de son dixi�me anniversaire Centre 
chor�graphique �questre, interroge depuis son 
ouverture l�enrichissement de l�art �questre par une 
pens�e chor�graphique.

Sa derni�re cr�ation Davide Penitente, avec les 
musiciens du Louvre-Grenoble et le Salzburger 
Bachchor, dirig�s par Marc Minkowski a �t� 
pr�sent�e au Man�ge des Rochers de Salzburg, 
dans le cadre de la MozartWoche en f�vrier 2015
et diffus�e sur Arte le 21 juin 2015. 

Pour le cin�ma, il a r�alis� Mazeppa (1993) et  
Chamane (1995) produits par Marin Karmitz. Son 
dernier opus, Galop Arri�re, est un questionnement 
sur l�ensemble de son parcours et de son �uvre. 

De nombreux ouvrages sur le parcours artistique 
et humain de Zingaro, ont �t� publi�s dont le 
dernier chez Actes Sud en novembre 2014 � Almanach 
Zingaro 1984 � 2014 �, retra�ant en photos trois
d�cennies de cr�ation artistique.

Bartabas a re�u en juin 2012 le Grand Prix de la 
SACD. 

QUELQUES REP�RES
2015 On ach�ve bien les anges, (�l�gies)
2013 Golgota
2011 Calacas
2010  Le Centaure et l�animal
2010 Galop arri�re (film, 87�)
2009  Darshan
2008 Les Juments de la nuit (bassin de Neptune, 
Ch�teau de Versailles)
2006 � 2014 Lever de soleil
2006 Battuta
2005 Voyage aux Indes galantes (bassin de Neptune, 
Ch�teau de Versailles)
2004 Entr�aper�u
2004  Le Chevalier de Saint-George (bassin de Neptune, 
Ch�teau de Versailles)
2003 Loungta
2000 Triptyk
1997 Eclipse
1995 Chamane (film, 90�)
1994  Chim�re
1993 Mazeppa (film, 107�)
1991 Op�ra �questre
1989 Cabaret �questre III
1987 Cabaret �questre II
1984 Cabaret �questre I
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� L�ACAD�MIE �QUESTRE NATIONALE DU DOMAINE DE VERSAILLES
GRANDE �CURIE DU CH�TEAU DE VERSAILLES

LA VOIE DE L��CUYER - OPUS 2016
Spectacle chor�graphi� par Bartabas pour les �cuyers de l�Acad�mie. 

Avec l'Acad�mie du spectacle �questre de Versailles, cr��e en 2003, j'ai voulu apporter ma r�ponse 
toute personnelle � la question de la transmission. J'ai imagin� cette Acad�mie comme une �cole de 
haut niveau et  un lieu d'�panouissement. L'apprentissage  de diff�rentes disciplines artistiques 
(danse, chant, escrime...) n'a qu'une finalit� : mieux  appr�hender le travail �questre en d�veloppant 
le sentiment du cavalier. Le spectacle de r�pertoire de l�Acad�mie �questre de Versailles  La Voie de 
l'�cuyer se d�cline en opus, il �volue et s�enrichit chaque ann�e de l�exp�rience des �cuyers et des 

progr�s des chevaux. Bartabas

REPR�SENTATIONS
Toute l�ann�e la Voie de l��cuyer est 
pr�sent� les samedis � 18h et dimanches 
� 15h et exceptionnellement du 12 
juillet au 7 ao�t 2016 les mardis, 
mercredis et samedis � 18h30 et les  
dimanches � 17h00.

VISITES (Jusqu�au 28 ao�t)
Ouverture quotidienne des �curies au 
public du mardi au samedi de 14h � 18h. 
Dimanche de 14h � 16h30.

�Agathe Poupeney

CR�ATION EN TOURN�E
L�Acad�mie sera de nouveau � la 
Mozartwoche Salzburg, en janvier 2017, 
et participera � la cr�ation du Requiem 
de Mozart, dirig� par Marc Minkowski.

�DR 
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LIVRE ET EXPOSITION VOYAGE AU PAYS DE ZINGARO
Dessins, peintures, photos

VOYAGE AU PAYS DE ZINGARO
Coulisses d�un mode de vie par Emmanuel Michel
Livre de 240 pages, 26cm x 26cm, �ditions Jarkhot 2016
Sortie  du livre le 22 septembre. 
Exposition � Zingaro � partir du 30 septembre. Vernissage le 29 septembre 2016.

Entre les immeubles d�Aubervilliers s��tale le village du Th��tre �questre Zingaro. Au 
centre se dressent les constructions en bois, chevaleresques, religieuses, th��trales ou 
tir�es d�un r�ve de gamin. Autour, les caravanes bicolores de ceux qui ont choisi cette vie 
d�artiste s�adossent � des cabanes �labor�es. Les hommes et les chevaux vivent 
ensemble. Emmanuel Michel retranscrit les coulisses d�un mode de vie, sous forme de 
dessins, de peintures, de photos et de t�moignages des hommes et des femmes qui font 
Zingaro aujourd�hui, cette aventure magnifique hors du temps�
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�DITIONS DISPONIBLES EN LIBRAIRIE ET SUR LE SITE DE ZINGARO 

L�ALMANACH  1984 � 2014
Ce livre anniversaire, publi� � l�occasion des 30 
ans de Zingaro, nous invite � un voyage dans les 
diff�rents univers composant l�histoire de la 
compagnie � travers 900 photographies des 
spectacles et des coulisses d�un th��tre 
d�exception o� le cheval est roi. 
Actes Sud- novembre 2014
Prix : 29 � 

MANIFESTE POUR LA VIE D'ARTISTE
Une personnalit� s'engage pour une valeur et 
r�unit autour d'elle, artistes, philosophes, 
hommes et femmes d'action... qui nourrit son 
�uvre ou qui, par leur parcours, font �cho � 
l'id�e qu'elle d�fend.
Autrement, Collection MANIFESTE
Prix : 17 � 

BARTABAS, ROMAN de J�r�me Garcin
Portrait d'un artiste universel qui a r�invent� le 
spectacle et roman d'un homme qui a construit, 
sous une identit�  fictive, un monde imaginaire, 
Bartabas, roman est aussi le r�cit d'une amiti� 
fraternelle, botte � botte sur les chemins de 
traverse. 
Gallimard- Folio
Prix : 6.50 � 

25 ANS ZINGARO - LIVRE - COFFRET
9DVD et plus de 10h de compl�ments incluant 
les pr�faces de Bartabas et 14 documentaires. 
Actes Sud - MK2
Prix : 99 � 

BROCHURE  GOLGOTA
Conception et mise en sc�ne: Bartabas
Chor�graphie : Andr�s Marin et Bartabas
Photographies : Nabil Boutros
Po�mes : Andr� Velter
Prix : 15 �

ZINGARO SUITE �QUESTRE
et autres po�mes pour Bartabas
par Andr� Velter
Illustrations d'Ernest Pignon-Ernest 
Sur la peau d'un monde r�tr�ci, livr� aux lois 
sinistres des s�dentaires, l'aventure Zingaro 
s'impose comme un d�fi exaltant, fabuleux, 
irr�ductible aux nouvelles normes plan�taires. 
Ici, une tribu venue de nulle part s'est choisi,
aussi bien ses anc�tres que ses rites, ses 
l�gendes que son mode de vie, avec pour seule 
mystique et seul viatique l'amour des chevaux.
Collection Blanche, Gallimard (2012) 
Prix : 25 � 

COFFRET BALLETS �QUESTRES
5 DVD - 2 carnets vierges- 6 cartes postales
3 affiches
Publi� � l'occasion des 10 ans de l�Acad�mie
�questre de Versailles. Portfolios des 10 
cr�ations de Bartabas pour l'Acad�mie. 
Prix : 99 � 

COFFRET 12 DVD 
� l�occasion des 30 ans de Zingaro MK2 �dite un
coffret de toutes les cr�ations de Bartabas.
MK2 
Prix : �  partir de 99 �

LE CARAVAGE, film d�Alain Cavalier
Sorti  en salles � l�automne 2015, le film est sorti 
en DVD le 4 mai 2016 et sera diffus� sur Arte en 
2017. Dur�e : 71mn. Distribution : Path�
Prix : 19.99 �


